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able d’y continuer fa benediction, & le conduire iuf-
ques au comble & au point de {a perfection.

Depuis ce iour on a continué par intervalles de
baptifer ceux & celles qui fe font prefentez, qu’on a
iugé capables de ce bon-heur, [46] en forte que le
nombre des fideles faifant profeflion du Chriftianifme,
monte prefentement ce Bourg 2 pres de 60. dont plu-
fieurs font Senroronons, du nombre de ces pauures
Eftrangers refugiez en ce pais, comme nous auons dit
au commencement de ce Chapitre; la diuine Proui-
dence les ayant attendu pour donner commencement
a cette nouuelle Eglife, comme predeftinez de toute
Eternité, pour en eftre vne partie des pierres fonda-
mentales. Dans ce nombre fe font trouuez encore
quelque autres Eftrangers de diuerfes Nations qui
depuis fe font retirez en leur pais, qui toft ou tard
pourront bien feruir a quelque deflein de Prouidence,
Bonté & Mifericorde de Dieu.

Ie dy pres de 60. Fideles, faifants profeflion du
Chriftianifme; car de baptifez en extremité de mala-
die, il y en a beaucoup d’autres dans le Bourg, mais
qui ayans recouuré la {fanté, n’ont fait aucun eftat du
bien qu’ils auoient receu, auquel toutesfois il eft croy-
able, au moins pour quelques-vns, qu’ils luy font
encore obligez de la vie, temporelle.

I1 faut aduoiier que le trauail d’vn enfantement
{pirituel, eft grand pour le regard [47] de ces peuples
Barbares & fauuages au dernier point; mais auffi eft-
il veritable que la confolation eft grande de voir ces
pauures creatures reduites 4 la reconnoiffance, refpect,
& obeifflance & leur Createur & Redempteur, & fe
ranger aux deuoirs de veritables Chreftiens.

Seroit-il poffible de retenir les larmes de ioye, voy-
ant vo Dimanche matin, arriuer chez nous, pour



